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ur avait été éle- 
lles des

le Société de Publicité,
Pbopbiétàirb.paysans 

à grand’peine 
>n mariage, elle 
sur le régistre 
nom.

pie de son mari, 
s que prospérité 
in rare courage, 
iccès plus rare 
: entrepris de se 
ation en rapport 
et sa situation

des Sauvages, mettent à néint tou
tes les accusations dont il est parlé 
ci dessus, accusations qui ont vite 
pris la proportion de crimes graves 
aux yeux des libéraux toujours si 

: purs en toutes choses.
Ces accusations, cependant, ayant 

été lancées dans le public, nous 
sommes heureux de voir le gou
vernement instituer une énergique 
commission d'enquête pour s’en
quérir de ces faits d'une manière 
impartiale. Le gouvernement n’a 
rien à gagner à défendre les actes 
tant soi : peu honnêtes de ses 
agents, et, d’un autre cô é, il n’a 
rien à perdre en insistant pour 
connaître la véracité des choses 
alléguées et rendre just;ce à qui 
justice est due. S’il est prouvé 
qu’un des agents du gouvernement 
a profité et abusé de sa position 
pour s’enrichir aux dépens des sau
tages, no,.s n’avons aucun doute 
que le gouvernement fera un exem
ple en punissant sévèrement le 
coupable d’un tel délit, mais si, 
au contraire, il est démontré que 
les allégations de la presse rouge et 
des autres cjusdem firir.r sont faus
ses, il serait à désirer que le carac
tère des hommes si lâchement atta
qués soit justifié.

Quoiqu’il arrive, la décision an
noncée par sir John A. Macdonald 
a été accueillie avec une satisfac
tion bien évidente.

ÇA ET LA CHRONIQUE
BRIC ARRAC

il y va plus prudemment, plus len
tement ; il regarde à ses pieds, de 
vant lui, en arrière, à droite, à 
gauche. »,

—Car, on peut l’entendre mur- 
de murer, encore un couo comme 

celui-là, et j’y reste. Diable de che 
min que j’ai pris là 1 

Mais qui vient là-bas ? quel est ce 
tas de gens aux regards sombres, 
à la mine sinistre, aux allures dé 
tiraillées ? Ils descendent justement 
cette côte escarpée que notre brave 
s'apprête à gravir.

Tout de suite les voilà sur lui ; 
tous ensemble ils l’attaquent, les 
lâches. Ils l'entourent, le pressent, 
le frappent partout, et il tombe bien
tôt avant même de savoir à qui il a 
affaire et pourquoi on lui en veut ; 
il tombe, accablé sous le nombre, 
en murmurant le nom de sa mère.

Cette canaille le laisse gisant par 
terre, meurtri, le croyant mort ; et, 
joyeuse d’avoir tué un honnête 
homme qui la gênait sans doute, 
s’en va se disperser au loin et se 
perdre par les chemins détournés.

w. A. ARMOURLE CANADA
Manufacturier et Importateur, i On jouait l’autre jour à Paris la 

450ème représentation du petit 
Poucet.

Sauf M. Labrosse, tous les députés 
français qui ne représentent pas 
des comtés de la province de Qué
bec, ont pris la même altitude sur 
la question Riel. Ce .ont tous des 
traîtres, prétend l’opposition. Des 
traîtres 1 les hommes qui ont le 
plus fait pour fa:re resp-cter les 
droits de leurs compatriotes dans 
des provinces où l’élément français 
est la minorité.

L’Hon. M. Thompson, ministre de 
la justice, est parti jeudi pour la 
Nouvelle Ecosse, fl s’occupera acti
vement des élections qui se font 
actuellement dans cette province 
dans les intérêts du parti Tory. La 
date de ces élections est fixée au 15 
juin courant.

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

Le (kinada, jetant ses vieux habits 
de côté et s’apprêtant à en revêtir 
nouveaux, m’a dit—à moi, specta 
leur froid de sa métamorphose 
“ Ne m’aiderez vous point à ajuster 
ma toilette nouvelle î ”

, Bon garçon, je lui ai répondu :
“ je veux bien ” ; mais mon coeur 
n’etait pour rien dans l’obligeance 
de ma répoase.

Pourquoi t
Ah 1 Voilà..........
C’était plus qu’un étranger, plus 

qu’un indifferent qui me demandait 
de l’aider, c’était celui-là même que 
vous reneonterez sur la rue sans 
saluer, bien qu’il vous ait été pré
senté,—un jour, je suppose, que la 
pluie tombait à travers un rayon de 
soleil—; celui-là môme que vous 
regardez toujours d’un mauvais 
œil et dont la vue vous fait mal en 
quelque sorte.

Etrange rébellion du cœur que 
cette antipathie instinctive que 
l'nomme ressent quelque fois pour 

semblable ou pour quelque cho
se et que presque toujours les évé 
nements justifient.

D'instinct inexplicable je n’ai ja 
mais aimé le journal ; abonné at
tentif depuis longtemps, je froissais 
nerveusement son papier à la lecture 
de ses écrits. Mais voilà qu’avec 
un bon sourire il me demande de lilé. 
l’aider, voilà qu’il va m’imprimer ; 
et peut-être, vais-je l’aimer tantôt.
Un peut se tromper dans ses haines, 
on peut se fourvoyer dans ses 
amours ; le cœur sait-il bien tou
jours ce qu’il veut et où il va.

Un créancier finit par s’attacher à 
son débiteur. Un jeune homme 
trouve belle une jeune fille qu’il a 
dédaignée et trouvée laide jusq ue-là, 
le jour où elle lui laisse entrevoir 
le ciel à travers un sourire.

Sous le titre ci dessus,Bric a-brac, 
lecteurs du Canada, je vais donc cle. 
m’efforcer de vous plaire une fois 
la semaine, pendant quelque temps 
..à la grâce de Dieu.

Ce titre est humble et me con
vient ; il signifie, n’est ce pas ?

handis s vieilles et de hasard 
Cela ne veut pas dire quejenevous 
servirai que des plats réchauffés ; 
mais je ne suis pas de ceux qui se 
croient neufs parce qu’ils sont nés 
d’hier et qui veulent en remontrer 
aux vieillards.

I es plus belles choses on été 
écrites et nos meilleurs écrivains 
du jour ne font que redire sous une 
forme nouvelle ce qui a été dit 
dêjà.|

Le dix neuvième siècle est un . _ . ....
immense m-gasin de bricà-brac; ÏVÏJM2MS
il vend, il utilise toutes les vieilles 
choses et de rebut qui ont apparte
nu aux siècles morts.

II fait monnaie de tout, des lar
mes, du rire, de la souffrance, du 
bonheur, du malheur, etc.

Il bat monnaie même sur les 
cadavres 1

C’est le siècle du progrès—dit-on,
—et son Dieu, c'est l’argent.

Inclinez-vous devant cette majes
té, maître arbitraire des républiques 
lesquelles peu à peu remplacent les 
rois.

Ottawa. 5 Juin 1886

(Glaces de fabrique allemande et anglaiie)
Tableaux à l'huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

AMELIORATIONS SUR LA 
LIÈVRE

Une nombreuse députation de 
personnes ayant des intérêts dans 
la région des phosphates de la 
Lièvre, ont eu une entrevue, hier, 
avec sir Hector Langevin, au sujet 
des améliorations projetées dans la 
rivière du Lièvre, à Buckingham. 
M. Alonzo Wright accompagnait la 
députation qui exposa au ministre 
la nécessité de construire une écluse 
aux Petits rapides afin de rendre la 
rivière navigable jusqu’aux Grandes 
chûtes.

Sir Hector Langevin assura la 
députation que le gouvernement 
comprenait toute l’Importance de 
cette question et que l’on en avail 
une preuve dans le crédit voté à la 
dernière session pour faire exécuter 
les améliorations demandées.

d’Escorval n’a- 
t la sympathie 
ers cette jeune 
ite, en qui elle 
ns ses simples 
rs, une intelli- 
et une âme d’e-

; MAKi iuxnisEs sow vsxniin
VAYâBLK TANT 1.4 SKKAINK 

on I.K MO N
IMACikS KNCADMÎES AU PRIX DES 

MANUFACTURES
Venez me faire une visite,

ub épaiynerei nu 
A à a > par reut,

N. B.—Jt) vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 

pour tableaux et toutes les plus récen
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix do Montréal et Toronto.

WtA.ARNOVII, 
488 rue Nnaaex.

Et VOUH vo ■noln» de

irte Mme Lache- 
scorval l’avait 
ne sœur préfé-

, l’attachement 
un caractère

CHAPSAT7X
DU PRINTEMPS

lans un lycée, 
xefois que ses 
se plaindre de

Mais, il n’est pas mort I il sort 
bientôt d’un long évanouissement. 
Il se lève à demi ; et brisé, tout 
étourdi encore, coyaut avoir rêvé, 
il se traîne lentement jusqu’à 
source de rocher dont le murmure 
le guide. L’eau fraîche a bientôt 
rafraîchi son front et le bien être 
qu’il en éprouve le ramène à la réa-

son

uneira sont mécon- 
i mère, tu ne 
pas à Escorval 
ne verras pas

L’Hon Alex. MacKenzie et Mada- 
me MacKenzie sont partis ce matin 
de Québec pour l’Angleterre et 
l’Ecosse où ils passeront probable
ment la saison d'été.

Venant d’être reçu, un grand 
assortiment je CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Capot» de Caoutchouc, Para
pluies, Circulaires en Ca
outchouc pour Daines, etc. 
fS^Une visite est respectueusement 

solicitée.

ELECTIONS DE QUEBEC
Peu à peu le jour, le grand jour 

se fait dans son esprit. Il comprend 
tout.

—Guérir d'abord, s'écrie-t-il ; et
ensuite, à moi...... le capital Oh I
les misérables, les misérables ! 1.....

menace suffi- 
du turbulent 

iblement d’ar-
Les Jeux partis se préparent pour 

la lutte électorale qui doit avoir 
lieu dans la province de Quêbnc. 
L'Electeur, qui n’a pourtant pas l'o 
reiile des ministres, prêten t savoir 
que les élections doivent avoir lieu 
aussitôt après la prorogation des 
Chambres, et que les élections féfié 
raies auront heu dans le même 
temps.

Quoiqu’il en soit, les candidats 
sont déjà i hoisis dans plusieurs 
divisions électorales et les clubs 
politiques sont à l’œuvre.

Le club des j innés conservateurs 
de Montréal a eu une réunion 
lundi, et un comité compo é, dit on 
de sept libéraux et de sept conser
vateurs-castors, s’est réuni pour 
jeter les bases d’un | rogramme ou 
manifeste oppositionniste.

Les dépêches nous rapportent 
que le préambule de ce programme 
déclara que le temps est arrivé où 
tous ceux qui ont les intérêts de la 
Province à cœur doivent s’unir pour 
renverser le gouvernera nt actuel.

Le programme contiendra un 
paragraphe sur la quest.on R el, 
disant que la demande de clémence 
en faveur de Riel n’a été rejetée 
que par spéculation politique et 
pour satisfaire les rancunes de cer 
laines sectes d’Ontario.

Un autre paragraphe parlera de 
la nécessité d’une économie rapide 
et de la nomination de juges de 
comté comme dans Ontario. Il y 
sera aussi question de réformes 
judiciaires, agricoles et autres.

le manifeste terminera par une 
déno iciation éclatante de l’esp-it 
de parti et un appel au patriotisme.

Le Comte Charles Gozzoli. qui a 
été choisi pour apporter la barette 
cardinalice à Sa G.âce l’Archevêque 
Taschereau est attendu à Québec 
vers 'a fin de juin.

en année était 
cette grande 

rait préserver 
iétudes et des 
loiescence. 

passion d’ail- 
don t le specta- 
et rend jaloux

beaux enfants 
t naïfs autant

La société a perdu le bénéfice des 
idées et des illusions 
cœur, mais en revanche elle comp
tera b:entôt avec orgueil dans son 
sein un hommeformé à son

NOUVELLES CANADIENNES d’un brave
Le Dr Fortin, M. P., est posses

seur d’une carte des lies Magdelei- 
nes, où est indiqué l’endroit de tous 
les sinistres maritimes qui y ont 
eu lieu depuis 1831.

Ce plan est fait par M. Daniel 
Pâquel et sera publié pour l’avan
tage des marins.

Depuis 1831 il y a eu soixante 
deux : aufrages dans be» parages 
6t j4’30 personnes y ont trouvé la 
mort.

La plus grande partie de ces nau
frages ont eu lieu sur la cô'e nord- 
ouest.

Depuis quelques années les pertes 
de vie sont beaucoup plus rares, 
grâce à l’établissement de postes de 
sauvetage.

Les îles Magdeleines ont mainte
nant une population de 4,500, vi- 
vant surtout de pêche.

12 (. Rue Rideau.—On parle de l'apparition prochaine d’un 
journal à Knowlton.

—M. l'abbé A Laçasse vient de laisser la

image,
moulé dans lemoule du grand siè

HOTEL RIENDEAUcure du Cap Chat pour entrer dans un or
dre religieux. Il est remplacé par M. l'abbé 
J H Lavoie, du vicariat de Ma tan e.

Ce nouveau venu à qui il ne reste 
plus qu’une étincelle d’illusion : 
l’amour, et qu’une foi : sa mère et 
Dieu, offre en vente à tout venant.... 
du Bric à-b

TENU SDK Ll PLAS

Européen et Américain, 
64 Rue St, Gabriel, Montréal.

—Le “ Harper’s Weekly ”, de New-York, 
mblie dans son dernier numéro un excel- 
ent portrait de Son Eminence le cardinal 

Taschereau, lithographié d'après une pho
tographie de M Livemois, de Québec.

menades à la 
ux de leurs pa- 
ù éclatait tou- 
l ils se revo- 
eurs échangées 
isement conser- 
ent leurs joies, 
e et sublime : 
bégayer et si 
le monta pas 
leurs cœurs à

rac.
A la semaine prochaine.

Walteh Clbcii.
marc

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas A toute heure.

era constamment à cet établisee- 
mière classe, des vins, liqueurs 

e choix.

—Comme preuve de l’activité dans le 
commerce de chevaux du côté de Saint- 

, Jean, on cite le fait de M. Wm J. Pearson, 
ui ce printemps a vendu pour sa part,

118 chevaux qui tous sont passés aux Etats- 
Unis.

i Sandy Hill, 28 mai.

On trouve 
ment de pr 
et cigaresdcourrier de Montréal—M. Rein pousse les travaux du couvent 

de Bedford, avec astivité. M. l’abbé Bol- 
vin n’a pas peu contribué au succès de 
cotte belle œuvre de l'éducation et l’on 
lourra plus tard encore mieux en faire 
'appréciation.

JOS. RIENDEAU, 
Propriétaire. I—Ou estime le coût du nouvel hôpital 

civique que l'on doit construire à $30.(XXI.
—La .Société d’Histolre Naturelle fera 

aujourd'hui son excursion annuelle à Bel 
oeil.

MAGASIN DR GROS.
—Le digne curé, de Knowlton, M. R. 

Desnoyers, a été retenu chez lui par une 
maladie assez dangereuse et cela' depuis 

dizaine de jours. 11 est à espérer que 
roissiens auront le plaisir de le voir 

à la santé et plus vigoureux

CHAMPAGNE! VINS RECHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueurs 
uoisies et cigares, vient d’ôtre reçu av 

numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, J. H. Mumm, Chat 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Glu, en fhte et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à domicile.

> de Maurice 
un serrement 
nais Marie-An- 
! autant que co 
i reconduisant

scs part 
bientôt revenu 
que Jamais.

îldl.apres u
—Ceet aujourd’hui qu'a lieu le pique-ni

que A Elm Wood Grove au bénéfice de 
l’hôpital Notre-Dame.

—Partout, dans les environs de Magog, 
la végétation a fait de rapides progrès, elle 
a au moins deux semaines en avant des 
années ordinaires. Les pois, les patates, 
le blé d inde, etc, sont déjà haut. Les 
prairies sont ce qu’il y a de plus beau. A 
moins de fléaux, tout fait espérer une ré
colte abondante.

—On a continué les pli 
tin, dans l'affaire Tissot, 
ou le sait de manufacture de tabac sans 
lie

itinué les plaidoiries hier ma
ll s’agit commemutuelle, les 

ient l’ignorer, 
;s yeux, c’est 
.riait en rien

Une délégation présidée par M. 
Fortin, M. P., a eu une entrevue 
avec le ministre des chemins de 
1er et canaux, l'honorable M. l’ope, 
jeudi, au sujet du transport du 
poisson par voie de l’Intercolonial. 
La délégation se composait de MM. 
Jenkin-, Kaulbach, Hesson, Grand 
bois, Landry (Kent), Riopel, Paint, 
Cameron (Inverness), Kinney et 
McDougall, M. Fortin suggéra au 
ministre que des réfrigérateurs 
devraient se trouver sur chaque 
train et que les taux les plus bas 
possibles devraient être exigés pour 
le poisson, afin de faciliter ceux qui 
s’occupent de ce commerce et leur 
permettre de vendre immédiate
ment leur poisson. MM. Jenkins 
et Hesson ont aussi parlé dans le 
même sens. L’honorable ministre a 
promis de faire tout en son pouvoir 
pour satisfaire les vœux de la délé
gation.

— La lu et la 2e c«unpi 
Ion a fait l'exercice, fil 
Bonnecoura ; ce ho 
la 4e compagnie».

—Hier malin, 
tlon en lilielle de $200, c 
nu jet de» écrit» qui ont < 
journal sur son compte.

ignle du Oôc -hatail- 
clce, hier Hoir, à la «aile 
noir, s’exerceront la 3e et—Un vieillard de Saint-Ambroise de la 

Jeune Lorette, Jean Aubin, âgé d’environ 
50 ans, est parti le 5 octobre 1885 de Saint- 
Magloire de Buckland, co 
:basse, pour aller chasser da 
levait,, être 
ruais il n’a 
m* campements q 
été habités de l’hi

le - croit mort dans

cor val ne vo- 
s à ce que leur 

fille dont 
récier le noble 
ntant que bel- 
héritière du 

tait rien, 
de son côté, 
perspective de 
leu valet de 
ne vieille fa- 
était un hom-

M. Watson a pris une ac- 
contre le Post, au 
été publiés par ce

mté de Belle- 
ans la forêt. Il 

Toussaint, 
s’est rendu à 

ui semblent n’avoir pas 
Vu son grand âge, 

quelque coin de la 
forêt. Les personnes qui pourrait donner 
luclques renseignements sur son compte, 
•ont priés de les transmettre à son gendre 
M. Ambroise Savard, à la Jeune Lorette.

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. McRAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

lade retour ve
Onune pas reparu.

—M. Andrew Allan a fait un don de $250 
et M. G W Hamilton de 850 à l’Institut 
Fraser. Le gouvernement français a aussi 
fait don de 100 beaux Volumes.

juillet
prochain. L’examen des aspirants à l’é- 
ude commencera à neuf heures du matin. 
—Les résidents de lu rue ' 

plaignent de ce que cette rue n 
que l’après-midi, au lieu de l’étn 
laissant ainsi A lu poussière 
de pénétrer dans le* maisons.

—Hier matin on «recommencé devant le 
ngistrat de police Dvenoyers l’enquête 
•éTiminaire dans la cause de La Iteinc 

î Ferrie, accusé de faux, au préjudice 
la “ Metropolitan Rug Company.”

Les peuples après avoir souffert, 
gémi, tremblé sous le joug des 
princes, l’ont secoué un peu partout, 
et à maints endroits e’en sont com
plètement débarrassés ; mais il est 
un prince, un roi qui les tiendront 
toujours courbés sinon rampants : 
le Capital, sa majesté l’argent.

cette an né
:amens du Barreau auro 
•e à Trois-Rivières, le 14

—Ces jours derniers nous avons donné 
es noms des principaux officiers de la So- 
ïiété Royale.

Voici Osborne se 
'tint arrosée 

re le mutin, 
tout le temps

maintenant le nom des officiers des
Mffereutes sections :

Section No 1—Président, Paul de Gazes ; 
/ice-président, Pamphile Lemay ; eecré- 
‘.aire, A Lusig-.an.

Section Nd J—Pré ident, M R Maurice 
Bucke, M.D. : vice-président, W Kirby ; 
iccrétaire, M. George Stewart, jr, F II,

Section No 3 — Président, M Thomas 
Mac far lane, M E ; vice-président, M Sand- 
*ord Fleming, C M G ; secrétaire, M C 
Huffman. ****

Section No 4—Président, M. l'abbé O K 
Liiflamme, D D ; vice-président, Robert 
Bell, L L D, M.D ; secrétaire, M, J E 
Whiten ve* F G S. _

Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
ché, ailes ches

HcDOUGALL A CUZNEK
Le us ancien magasin de ce genre à 

-, établi en 1850, à l’enseigne de la
6B088E TABRIEBE,

Hue roisei, et tôle de la rue Duke,
( IlAi nir.KUt, OTTAWA. 

ItàMATTAWA, P.Q.

AFFAIRES DES SAUVAGES A moins que... de tenir soi même 
le capital.

L’enfant pauvre du siècle y rêve m 
constamment. L veut devenir riche, 
un jour, à son tour ; mais infailli 
blement il débute mal. Fort de 
jeunesse, de santé, d’ardeur, de tabr

o jamais un 
t été hasardé, 
soit par M. La- 
îce entre les 
it arrêtée en

était parfaitc-

i l’impétneu- 
léclaration de 
ans le salon 
stupeur, 

le jeune hom- 
•é son trouble, 
rdiesse, il in- 
ln regard.
Tt grave, tris- 
attitude n’ex- 
contentement. 
rage au pau-

L’annonce faite par sir John, 
mercredi à la Chambre des Com
munes, que c’était l’intention du 
gouvernement de nommer une 
commission pour s’enquérir des 
accusations portées au sujet de la 
mal-administration des affaires des 
Sauvages du Nord-Ouest a été reçue 
avec une satisfaction générale. De
puis des mois, les accusations les 
plus lourdes de corruption, de frau 
des et d’immoralités sans nombre 
ont été lancées journellement par 
les membres de l’opposition et leurs 
organes, qui ne se gênent nulle
ment de faire des scandales avec la 
moindre des choses et sous le plu. 
petit prétexte, pour servir leur cau
se.

Les derniers t apports reçus par 
l’honorable Premier, eu sa qualité 
de surint: nfiant-général des affaires

d‘ê Otta

—M. J. M. Fortier fait une addition A sa 
loue, rue Saint Maurice, pour une va

leur de$12,000. La nouvelle aile aura 47 
pieds par 80, avec façade et derrière en 
pierre, cinq étages de haut et vitrines en 
verre coupe. Entrepreneur, M. Lam on ta

ll tombe......... D’un crooen jambe Jf*c- Le tout doit être prêt pour le mois
sournoisement donné, un vilain l’a *° L
iplA nar tprrr —Une assemblée spéciale du Conseil Mu
jeu; pai acj i . nfcipal aura lieu lundi prochain. On doit

Mais, sans te fâcher, il est aussi* discuter le rapport du comité d’enquête 
tôt debout. aur les finances de la ville et la proportion

-Vous vouliez me, n’est-ce pas?
dit il, liant lui-même de son aven- lecture d’un règlement autorisant la police 
ture, tout en montrant ses dents 4 porter des revolver», 
blanchf s à ce fâcheux ; oh. ! j’en- —Les recettes du Grand-Tronc pour la 
tpndi bien raillerie romaine finissant le 20 mal dernier ont été^ I6 6*!'"'L , . de $103,437 pour leu passagers et de $207,

Et le VOllà qui de bonne foire- 381 pour le fret ; donnant un total de $315,- 
prend sa course. 318. Pendant la semaine correspondante

Nouvelle chute.......Cette fois,on £
lui a asséné un coup de bâton sur one augmentation de $37,tS74 en faveur de 
la tête. l’année 1680.

—Diable ! fait-il en se relevant 
péniblement, vous jouez dur l’ami ; 
ne le faites plus, je vous prie, ou je 
me fâche.

I Et le voilà reparti, mais celle fois ^

confiance dans son étoile, il y va 
hardi par le chemin de la ligne 
droite, le chemin de l'honnêteté.

MCDOUULL à CUZIEM
Wp*ta da Journal

M Thomas, epicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
Madame Arbique, rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, Yoik et le 

Sussex, Ottawa.
A ces dépôts on peut s’abonner à 

tünion Nationale, grand journal 
hebdomadaire à huit pages, a raison 
de *1 par année seulement payable 
d’avance.

IBS CHAPEAUX
Le célèbre violoniste F. Jéhin- 

Prume, qui doit donner un concert 
8 juin à Ottawa a eu la 

bonne fortune lors de son séjour à 
Paris, de faire la : encontre d’un 
millionnaire qui, frappé de la res
semblance de madame Prume avec 
sa fl fie unique décédée, pria le vir
tuose de bien vouloir aller demeu 

Les Vinaigres.—La Lotion Persienne rer avec lui. On dit que M. et ma
re m place avantageusement tous les dame Prume ont accepté la cordiale 
s in ogres de toilette connus, et de invitation et il est probable que 
plus c’est la meilleure eau de beauté l'épouse du mus'cien distingué aura 
>our blanchir la peau et rafraîchir une large part dans le testament du 
e teint. millionnaire.

Yum-Yum
—ET—

“MIKADO”
Mlle A. McDonald

N’ont pae leur égal.

Maison de Modes Parisienne
BRI RUE STNSEX,

Quatrième porte de la rue York.

—Un vieillard âgé de 78 an», du nom de 
Day, à l’emploi de M. Millen.d’Oatremont, 
b failli être tué hier malin par un homme 
qui était ces jour» derniers A l’emploi de 
14, Milieu et qui croyait avoir été supplan- 

par Day. Ce dernier a reçu de» sérieu 
nés blessures qui ont min »a vie en danger. 
Un mandat d arrestation a été pris dans 
l’après-midi contre son assaillant.

rc)


